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Mohamed Arkab l'a déclaré hier lors de sa visite dans la wilaya 

Quand l'assiégeant
agit en assiégé
Par Mohamed Habili

U ne première fois,
c'était mercredi der-
nier, l'armée israé-

lienne était entrée dans l'en-
ceinte d'al-Shifa, prétendu-
ment pour y mener une opé-
ration précise, tellement
précise et limitée que ses
occupants, assurait-elle,  ne
s'en apercevraient même
pas. Ce pourquoi   d'ailleurs
il ne leur était demandé ni
de s'en aller ni même de se
regrouper en attendant dans
une partie de l'établisse-
ment. Ils pouvaient conti-
nuer à vaquer à leurs
affaires comme si de rien
n'était. Au bout de plusieurs
heures, n'ayant rien trouvé
de ce qu'elle était venue
chercher, à savoir le QG du
Hamas, elle s'en était reti-
rée. Mais c'était pour y reve-
nir en force quelque temps
plus tard. Et cette fois-ci non
pas pour y mener une opé-
ration chirurgicale, mais au
contraire pour tout retourner
et jeter bas, vandalisant des
départements entiers, infli-
geant de mauvais traite-
ments à tout ce qui avait le
malheur de se trouver sur
leur passage, brutalisant
soignants, administrateurs,
malades et réfugiés. On
dirait pour s'assurer que rien
ni personne ne puisse voir
ce qu'elle faisait, elle avait
coupé l'hôpital du reste du
monde. 

Suite en page 3

Le ministre de la Santé insiste sur la généralisation du «médecin référent»

Des centaines de personnes évacuées de l'hôpital al-Shifa 

La machine de guerre sioniste continue de bombarder la bande de Ghaza pour le 43e jour consécutif.
Un dernier bilan établi par les autorités palestiniennes fait état de 12 000 morts, parmi lesquels

figurent plus de 5 000 enfants et 3 300 femmes, alors que 30 200 autres ont été blessés. Page 2
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«Tizi-Ouzou pourrait devenir un leader en production minière»
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Inqualifiable
horreur à Ghaza
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Par Meriem B.

Q
uelque 3 750 per-
sonnes sont toujours
portées disparues,
d o n t

1 800 enfants, selon la même
source.   Hier,  l’armée sioniste a
exigé l’évacuation du centre hos-
pitalier «Al-Shifa», le plus grand
de la bande de Ghaza, a rappor-
té l’agence de presse palesti-
nienne Wafa. La même source a
déclaré que «l’armée sioniste
avait demandé à la direction de
l’hôpital Al-Shifa d’évacuer
patients, déplacés et personnel
médical, de l’établissement de
santé».  Des centaines de per-
sonnes ont évacué 
l’établissement hospitalier où
s’entassaient plus de 2 000
malades, médecins et réfugiés.
Des responsables médicaux ont
souligné que 120 patients étaient
encore présents, incapables de
se déplacer. Parmi eux, figurent
des bébés prématurés, a affirmé
le ministère de la Santé du
Hamas. Hier à l’aube, des avions
sionistes ont ciblé plusieurs
appartements à Khan Younès,
dans le sud de la bande de
Ghaza, tuant au moins 26
Palestiniens, en majorité des
enfants. Selon  l’agence de pres-
se officielle palestinienne Wafa,
«les avions de l’occupation ont
mené plusieurs raids successifs
sur des appartements dans la
ville ‘’Hamad’’ à Khan Younès, fai-
sant 26 morts parmi les civils, en
majorité des enfants, et une dou-
zaine de blessés». Les équipes
de la Protection civile ont décla-
ré aux médias qu’elles avaient
«récupéré des morceaux de
chair de corps déchiquetés sous
les décombres, tandis que plu-
sieurs victimes sont toujours por-
tées disparues». Dans le même
contexte, «des avions ont lancé
une série de raids violents à
proximité de l’hôpital indonésien,

dans le nord de la bande de
Ghaza, au moment où la région
orientale de l’enclave palesti-
nienne essuyait bombardements
et tirs d’artillerie». De plus, plu-
sieurs Palestiniens ont été tués
et d’autres blessés dans une
nouvelle frappe de l’aviation mili-
taire de l’État d’El Khalil, sur le
camp de Jabalia, au nord de la
bande de Ghaza. «Par ailleurs, la
Grande Mosquée du camp de
réfugiés d’Al-Maghazi, dans le
centre de la bande de Ghaza, a
également été prise pour cible
vendredi soir, ce qui porte à 242
le nombre total des mosquées
ciblées par l’armée sioniste dans

l’enclave palestinienne», selon le
ministère de la Santé.  

«On ne demande pas
la lune mais un 
cessez-le-feu» 

Le chef des opérations huma-
n i t a i r e s d e l ’ O N U, M a r t i n
Griffiths, a exigé devant les
Nations unies un «cessez-le-feu»
à Ghaza pour venir en aide aux
2,2 millions de personnes pié-
gées par l’agression sioniste
depuis le 7 octobre. «On ne
demande pas la lune. Nous
demandons des mesures de
base nécessaires pour répondre

aux besoins essentiels de la
population civile et juguler le
cours de cette crise», s’est-il
insurgé lors d’une intervention
vidéo devant une réunion infor-
melle de l’Assemblée générale
de l’ONU à New York. «Un ces-
sez-le-feu humanitaire. Appelons
ça comme on veut, mais ce qu’il
faut d’un point de vue humanitai-
re est simple : arrêter les com-
bats pour permettre aux civils de
se déplacer en sécurité», a tonné
le chef des opérations humani-
taires de l’ONU devant les Etats
membres des Nations unies. 

«Ce cessez-le-feu humanitai-
re, a imploré M. Griffiths, qu’on le

fasse tant que c’est possible afin
de débloquer une réponse
humanitaire, que l’on donne à la
population de Ghaza de quoi res-
pirer après les terribles événe-
ments qu’elle a subis ces der-
nières semaines».

Cinq pays 
saisissent la CPI 

Cinq Etats signataires du trai-
té créant la Cour pénale interna-
tionale (CPI) ont demandé une
enquête sur la «situation dans
l’Etat de Palestine», a annoncé
son procureur, qui a confirmé
enquêter sur l’agression sioniste
perpétrée contre Ghaza depuis
le 7 octobre. «Mon Bureau a reçu
une saisine sur la situation dans
l’Etat de Palestine émanant des
cinq Etats parties suivants :
Afrique du Sud, Bangladesh,
Bolivie (...) Comores et Djibouti»,
a déclaré Karim Khan. «En rece-
vant la saisine, mon Bureau
confirme qu’il mène actuellement
une enquête sur la situation», a-t-
il ajouté dans un communiqué. 

M. Khan a toutefois déclaré
que ses équipes n’ont pas pu
entrer à Ghaza.  La CPI, créée en
2002 pour juger les pires atroci-
tés commises dans le monde, a
ouvert en 2021 une enquête sur
les crimes de guerre dans les
Territoires palestiniens. L’Afrique
du Sud a précisé avoir déposé
cette saisine, avec «d’autres
pays partageant les mêmes pré-
occupations», afin que la CPI
porte «une attention urgente à la
gravité de la situation actuelle».
Pretoria «encourage en outre les
autres Etats parties au Statut de
Rome à se joindre à la saisine,
ou à soumettre des saisines dis-
tinctes de manière indépendan-
te», ajoute le communiqué de
son ministère des Affaires étran-
gères.

M. B.

Inqualifiable horreur à Ghaza
 La machine de guerre sioniste continue de bombarder la bande de Ghaza pour le 43e jour consécutif. Un dernier
bilan établi par les autorités palestiniennes fait état de 12 000 morts, parmi lesquels figurent plus de 5 000 enfants

et 3 300 femmes, alors que 30 200 autres ont été blessés.

Des centaines de personnes évacuées de l'hôpital al-Shifa 
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Les services des Douanes
algériennes ont mené près

de 5 000 opérations de saisie à
travers l’ensemble du territoire
national, dans le cadre de la lutte
contre la contrebande durant les
9 premiers mois de 2023, a-t-on
appris auprès de la Direction
générale des douanes (DGD).

Selon le bilan des douanes
relatif à la lutte contre la contre-
bande, 4 982 opérations de sai-
sie de marchandises ont eu lieu
durant la période allant du 1er
janvier au 30 septembre, pour un
montant global de 4,546 mil-
liards DA, alors que la valeur des
amendes induites par ces crimes
économiques est estimée à
37,192 milliards de dinars.

Lors des tentatives de contre-
bande déjouées par les services
des douanes, 630 moyens de
transport, entre véhicules et ani-
maux, ont été utilisés, a indiqué

la même source, ajoutant que 
5 157 individus sont impliqués
dans ces opérations.

Concernant la nature des
objets saisis, la DGD a indiqué
qu’il s’agit essentiellement de
drogues, comprimés psycho-
tropes, tabac et cigarettes, car-
burant, pétards, boissons alcoo-
lisées, devises, métaux précieux,
armes et munitions, outre les
produits alimentaires subven-
tionnés et de large consomma-
tion et les véhicules. S’agissant
des comprimés psychotropes et
de la drogue, les services des
douanes ont saisi, durant les 9
premiers mois de 2023, près de
6 tonnes de kif traité, plus de
trois millions de comprimés psy-
chotropes, près de 19 kg de
cocaïne et 9,7 kg de Bango, en
sus de 1,237 kg de la poudre
d’«ecstasy». En ce qui concerne
le tabac, les produits dérivés et

les boissons alcoolisées, le bilan
fait état de la saisie de 46 728
cartouches de cigarettes, 
345 253 boites de cigarettes et
48 686 litres de boissons alcooli-
sées.

Saisie de devises et
faux billets 

Dans le cadre de la  répres-
sion des contraventions à la
législation et à la réglementation
relatives au mouvement des
capitaux de et vers l’étranger, les
services des douanes ont saisi
près de 4 kg d’or, plus de 6 kg
d’argent, 863 000 DA, 768 217
euros, 158 500 USD, 43 000
dinars tunisiens et autres
devises étrangères, ainsi que de
faux billets en devises de 249
000 euros et 30 000 USD.

Concernant les produits ali-
mentaires, notamment ceux sub-

ventionnés et de large consom-
mation, les mêmes services ont
saisi plus de 520 tonnes de blé,
plus de 909 000 litres d’huile de
table, plus de 138 000 tonnes de
sucre et d’autres quantités
importantes de céréales, de
légumineuses, de denrées ali-
mentaires, de pâtes alimentaires,
de gâteaux, de compléments ali-
mentaires et de boissons
gazeuses et non gazeuses.

Il a été procédé également à
la saisie de 636 285 litres de car-
burant, 1 950 boites et 348 765
unités de pétards et de produits
pyrotechniques, 950 animaux
vivants (ovins et oiseaux), 265
véhicules ainsi que des équipe-
ments sensibles, vêtements et
chaussures divers, médica-
ments, produits pharmaceu-
tiques et matériel médical, tabac
et dérivés, produits cosmé-
tiques, moteurs et pièces de

rechange, armes, munitions,
articles de pêche, matériel de
détection des métaux, télé-
phones portables et leurs acces-
soires, matériel informatique et
autres.

La Direction a estimé que
«ces chiffres reflètent les efforts
inlassables des agents des
douanes, et leur engagement à
accomplir les missions qui leur
sont confiées pour protéger
l’économie nationale, en renfor-
çant les mécanismes de contrôle
et les programmes d’intervention
sur le terrain pour faire face à
toutes les tentatives de contre-
bande et la criminalité transfron-
talière sur l’ensemble du territoire
national, ainsi que la coordina-
tion de programmes d’interven-
tion conjoints avec les différents
corps de sécurité». 

Safy T.

Douanes/Entre janvier et septembre 2023 

Près de 5 000 saisies dans la lutte contre la contrebande
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Le ministre de la Santé insiste sur la
généralisation du «médecin référent» 

Journée mondiale du diabète

Par Thinhinane Khouchi    

«L
e médecin référent
joue un rôle central
dans le suivi médi-
cal d'un patient,

particulièrement en cas de mala-
die chronique ou de problème de
santé complexe», a indiqué, hier,
le ministre de la Santé, présidant
les activités de célébration de la
Journée mondiale du diabète au
CIC. «Le médecin référent  joue
également  un rôle central,
notamment la prise en charge du
patient et son orientation vers un
médecin spécialiste, ou d'allège-
ment de la surcharge qui pèse
sur les services spécialisés au
niveau des grands établisse-
ments hospitaliers dont les princi-
pales missions sont axées sur la
recherche scientifique et la prise
en charge des maladies com-
plexes», ont indiqué des spécia-
listes de la santé.  Saihi a souli-
gné l'importance de la générali-
sation du médecin référent au
niveau national. «Il faut  égale-
ment revoir et reconsidérer la
question du travail du médecin
référent et du médecin généralis-
te», ajoutera le ministre.
Concernant le diabète, Saihi a
confirmé que le m ministère de la
Santé a pris plusieurs mesures
pour lutter contre cette maladie,
notamment par la sensibilisation
et la prévention. A ce propos, il a
appelé à multiplier les cam-
pagnes de sensibilisation afin de
limiter la propagation de cette
maladie et de prévenir les com-
plications.  Le ministère «œuvre à
la réalisation de plusieurs objec-

tifs, dont la sensibilisation à l'im-
portance d'une bonne hygiène de
vie, notamment pour les diabé-
tiques et la promotion des
mesures permettant de traiter et
de prévenir les principaux fac-
teurs de risque du diabète, et ce,
afin de limiter la propagation de
cette maladie», a indiqué  Saihi.
Entre autres mesures prises par
le ministère, le premier respon-
sable du secteur a cité la sensibi-
lisation à l'importance d'un suivi
minutieux de cette maladie, à tra-
vers le renforcement de l'auto-
surveillance du taux de glycémie
et la consultation du médecin
traitant dans les plus brefs délais
pour prendre les mesures cor-
rectives. Selon le ministre, «un
bon équilibre glycémique peut

aider à éviter les complications
du diabète». Par ailleurs, le
ministre a souligné l'impératif de
redoubler d'efforts afin de sensi-
biliser le maximum de per-
sonnes, alertant que «si des
mesures préventives ne sont pas
prises, le nombre de diabétiques
en Algérie, selon les données du
ministère de la Santé, pourrait
atteindre les 5 millions d'ici à
2030». Enfin, il est à noter que
l'Association des diabétiques de
Bologhine (Alger)  a organisé, il y
a quelques jours, en collabora-
tion avec l'ONCI, une journée de
sensibilisation sur cette patholo-
gie au profit de ses adhérents et
autres diabétiques algérois.
Selon Dr Hammadi, spécialiste en
médecine interne à Alger présent

à cette journée, «pas moins de
14,4 % d'Algériens sont atteints
du diabète, dont 10 % de
malades souffrent du diabète
type 1, c'est-à-dire insulinodé-
pendants. Cela veut dire que la
prévalence de cette maladie
métabolique en Algérie est en
nette progression». Pour le Dr

Asfirane, spécialiste en médeci-
ne interne, «l'obésité est le pre-
mier facteur de risques du diabè-
te», affirmant que «80 % des per-
sonnes obèses sont atteintes de
diabète». En Algérie, soutient-
elle, l'obésité touche environ 
30 % de femmes et 14 %
d'hommes, tandis qu'à l'échelle
mondiale, on déplore qu'une per-
sonne sur quatre souffre de sur-
charge pondérale. T. K.

 Le ministre de la Santé, Abdelhak Saihi, a souligné, à l'occasion de la célébration de la Journée mondiale du
diabète, la nécessité de généraliser «le médecin référent» dans toutes les wilayas du pays pour un diagnostic

précoce des maladies et la protection des patients de la dégradation de leur état de santé.

Le ministre de l’Energie et des
Mines, Mohamed Arkab, a

procédé, hier, à la mise en servi-
ce du raccordement au réseau
de gaz naturel de la commune
de Zekri, à l’extrême sud-est de
la wilaya de Tizi Ouzou. C’est au
village Tabarourt de Zekri, l’une
des deux dernières des 67 com-
munes de la wilaya de Tizi
Ouzou restées sans gaz naturel
en raison du phénomène des
oppositions au passage des
conduites, que la symbolique ali-
mentation d’une maison a eu
lieu. Le ministre n’a pas manqué
de souligner que Zekri est la
commune la plus reculée de la
wilaya qui, grâce aux efforts de
l’Etat et l’implication des autori-
tés locales dans la levée des
oppositions, peut enfin être ali-
mentée en gaz naturel.
Auparavant Mohamed Arkab
avait mis en service un poste
source à Chaoufa, dans la com-
mune de Mekla, à une vingtaine
de kilomètres à l’est de Tizi-
Ouzou, d’une capacité de 60/30
KV. Cet ouvrage d’un coût de
900 millions de dinars va renfor-
cer la sécurité de l’alimentation

en énergie électrique et amélio-
rer la qualité et la continuité du
service pour toute cette région
de la wilaya de Tizi Ouzou. Sur
les lieux, un point de situation
des différentes opérations de
raccordement en gaz et en éner-
gie électrique a été présenté au
ministre qui n’a pas manqué de
rassurer la disponibilité des
fonds pour finaliser tout le pro-
gramme en cours, voire même
inscrire d’autres opérations au
profit de la wilaya. En effet, en
réponse à la préoccupation liée
à l’alimentation en électricité de
25 000 habitations rurales posée
par le président de l’Assemblée
populaire de wilaya, Mohammed
Klaleche, Mohamed Arkab a
souligné qu’«il n’y a pas de pro-
blème d’argent, nous allons vous
affecter les fonds nécessaires».
Poursuivant son périple dans 
l’après-midi, le ministre de
l’Energie et des Mines s’est
rendu dans la commune de Sidi
Naamane (10 km au nord-ouest
de Tizi Ouzou) pour lancer les
travaux de réalisation d’un poste
source de 220/60 KV. À la station
Naftal de Boukhalfa (banlieue

ouest de Tizi Ouzou), Mohamed
Arkab a donné le coup d’envoi
d’une campagne de sensibilisa-
tion sur les risques et dangers de
l’utilisation du gaz butane.
Devant la presse, Arkab a fait
état du lancement des études
dans le domaine des mines dans
la wilaya de Tizi Ouzou, eu égard
à ses potentialités en matières
premières comme le feldspath
de haute qualité utilisé dans la
fabrication de la porcelaine et
qu’on importe pour les besoins
de nombreuses entreprises acti-
vant dans ce domaine. Selon lui,
Tizi Ouzou pourrait devenir une
wilaya pilote en différents pro-
duits miniers. A la question rela-
tive aux distances de servitudes
des conduites de gaz et d’électri-
cité jugées excessives,
Mohamed Arkab a rappelé que
celles-ci seront révisées prochai-
nement sur instruction du prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, qui les
avait lui-même abordées jeudi
dernier, à l’occasion de la ren-
contre avec des investisseurs. Il
a expliqué qu’«il a nous a instruit
de réviser ces distances de

sécurité et ne pas continuer à tra-
vailler avec des textes anciens
qui n’ont plus lieu d’exister enco-
re, tout en gardant cette sécurité
des installations. La révision de
ces textes va nous permettre de
régler beaucoup de situations
pendantes. Ce sont là les instruc-
tions du président de la
République et vous allez voir de
nouveaux textes dans les pro-
chains jours». Le ministre a par
ailleurs félicité les autorités
locales pour l’effort important
fourni afin de lever les opposi-
tions et permettre le dénoue-
ment de la réalisation de plu-
sieurs ouvrages en souffrance
dans la wilaya. À notre question
si la wilaya de Tizi Ouzou va
bénéficier d’une enveloppe
financière supplémentaire,
Mohamed Arkab a souligné que
«nous avons identifié avec le wali
et le président de l’APW un pro-
gramme important et ambitieux
d’électrification des habitations
en priorité. Et nous allons tra-
vailler dans ce sens et notre
objectif est qu’il ne restera aucu-
ne maison sans électricité à tra-
vers tout le pays». Hamid Messir

Mohamed Arkab l'a déclaré hier lors de sa visite dans la wilaya 
«Tizi-Ouzou pourrait devenir un leader en production minière»

Quand l'assiégeant
agit en assiégé

Suite de la page une

R este que jusque-là, on
pouvait encore com-
prendre ce qui la motivait

: disposant de renseignements
concordants fournis à la fois par
les services israéliens et améri-
cains, les meilleurs du monde
comme chacun sait, comme quoi
le sous-sol d'al-Shifa était bien le
centre de commandement du
Hamas, même si cela ne se
voyait pas au premier coup d'œil,
elle s'énervait de ne rien trouver
pourtant. Tout ce qu'elle avait
jusque-là présenté comme des
preuves, à savoir un sac avec à
l'intérieur entre autres une
kalachnikov, plus tard le cadavre
d'une israélienne portée dispa-
rue,  n'avait rencontré que scepti-
cisme et même moquerie. Puis
est arrivé le moment où elle s'est
mise à agir sans logique recon-
naissable. Hier samedi, au petit
matin, elle a donné un ultimatum:
tout le monde doit avoir évacué
l'hôpital, et cela pas plus tard que
dans une heure. Comment un
hôpital en entier peut-il se vider
de tout ce qu'il renferme en aussi
peu de temps ? Un ordre pareil
ne peut être donné que par quel-
qu'un qui n'a plus sa tête, par
quelqu'un pris de folie meurtriè-
re. Sans doute n'est-ce pas la
première fois qu'il est question
d'évacuer al-Shifa. Avant qu'il ne
soit investi pour la première fois,
cette possibilité avait  bien été
évoquée, mais pour être aussitôt
oubliée, d'autant que la direction
de l'hôpital s'était montrée déter-
minée à ne pas en tenir compte,
quitte à périr sur place. Pourquoi
cet ordre démentiel alors que la
fouille des lieux n'a débouché sur
rien de probant ? La réponse est
dans la question. C'est justement
parce que l'enquête a été infruc-
tueuse qu'il faut absolument la
poursuivre, autrement ce serait
reconnaître que les meilleures
agences de renseignements du
monde s'étaient trompées une
fois de plus, elles qui déjà 
n'avaient  pas anticipé l'attaque
du 7 octobre. Leur crédibilité
serait après cela réduite à zéro.
Or poursuivre une guerre avec
un service de renseignement
complètement discrédité, c'est
courir à sa perte. Pour conjurer
celle-ci,  un seul moyen : faire
comme si en effet il ne s'était pas
trompé, et qu'al-Shifa était bien le
QG du Hamas, quand bien
même il ne le serait pas. Cette
logique, évidemment, n'est pas
commune ; elle est même fran-
chement malsaine. Mais enfin, il
faut bien trouver une explication
à ce qui en apparence n'en a
pas. Maintenant, on ne peut
écarter que cet ordre d'évacua-
tion ne soit pas à des fins de
manipulation, mais qu'il soit ins-
piré par la peur d'une contre-
attaque du Hamas dans l'encein-
te même de l'hôpital. Voyant
dans chaque soignant, dans
chaque membre du personnel, et
dans chaque malade allongé
dans son lit, et dans chaque réfu-
gié, un combattant palestinien
n'attendant que l'ordre de passer
à l'action, les Israéliens se sont
mis à agir comme des gens en
proie à un délire collectif de per-
sécution. Ils se sont soudain vus
transformés en assiégés eux qui
jusque-là se  croyaient les assié-
geants. M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Poursuivre la consolidation du partenariat
bilatéral dans tous les domaines 

Par Halim N.

L
e ministre des Affaires
étrangères et de la
Communauté nationale
à l'étranger, Ahmed Attaf

et le ministre d'Etat britannique
en charge du Moyen-Orient, de
l'Afrique du nord, de l'Asie du
sud et des Nations unies, Lord
Tariq Ahmad de Wimbledon, ont
eu, jeudi à Londres, «des entre-
tiens constructifs visant à renfor-
cer la coopération bilatérale
actuelle et future», dans le cadre
de la 2e session du dialogue stra-
tégique entre l'Algérie et le
Royaume-Uni.

Les deux parties ont exprimé
leur satisfaction quant «au pro-
grès réalisé dans l'application
des recommandations de la 1re

session du dialogue stratégique
tenue en 2020», saluant les rela-
tions séculaires unissant l'Algérie
et le Royaume-Uni, datant du 16e

siècle. 
Ils se sont félicités, en outre,

de «la profondeur des relations
diplomatiques, sécuritaires, éco-
nomiques et commerciales et de
celles entretenues dans les
domaines de la défense, de la
recherche scientifique, de l'en-
seignement et de la coopération
culturelle» et convenu de «pour-
suivre le renforcement et la
consolidation du partenariat bila-
téral dans ces domaines, y com-
pris l'engagement à participer
régulièrement au niveau officiel
et à prospecter les nouveaux
moyens de coopération servant
leurs intérêts communs».

Dans ce contexte, les deux
parties ont affirmé la possibilité
de renforcer la coopération éco-
nomique dans divers domaines,
tels le commerce, l'investisse-
ment, l'énergie et la technologie,
en s'engageant à faciliter et à
encourager le commerce et l'in-
vestissement, définir les opportu-
nités d'établissement de partena-
riats commerciaux et créer un
environnement favorable au res-
pect de l'engagement écono-
mique.

Concernant la défense et la
sécurité, les deux parties ont
convenu de renforcer l'échange
d'informations de renseignement
et la coopération en termes d'ap-
plication de la loi et de soutien
aux efforts visant à construire les
capacités pour renforcer la sécu-
rité et la stabilité dans la région,
exprimant leur aspiration à
œuvrer pour l'approfondisse-
ment des relations étroites dans
le domaine de la défense et le
dialogue militaire conjoint en

2024.
Ils ont insisté sur l'importance

de la coopération dans le domai-
ne de l'énergie, y compris les
énergies renouvelables, l'efficaci-
té énergétique et la transition
vers une économie à faible émis-
sion de carbone. 

Le Royaume-Uni a également
salué, selon le communiqué, les
«initiatives importantes prises par
le gouvernement algérien pour
renforcer l'écosystème des start-
up depuis 2020».

Concernant l'éducation et la
culture, le Royaume-Uni a salué
l'initiative du gouvernement algé-
rien visant à promouvoir l'ensei-
gnement de l'anglais dans les
écoles et à l'adopter comme
langue d'enseignement dans les
établissements d'enseignement
supérieur, affichant sa disponibi-
lité à apporter son soutien à tra-
vers le renforcement de la
coopération entre les universités.

Les deux parties se sont félici-
tées du lancement du Comité
mixte pour l'enseignement supé-
rieur, un mécanisme à même de
renforcer la coopération et d'éta-
blir des partenariats entre les uni-
versités dans le cadre d'accords
de jumelage, de projets
conjoints et de programmes de
recherche dans les domaines de
l'agriculture, des énergies renou-
velables, de l'intelligence artifi-
cielle, de la nanotechnologie et
de l'hydrogène vert.

Saluant la récente signature
d'un mémorandum d'entente
actualisé concernant la création
d'«écoles britanniques» en
Algérie, les deux parties ont émis
le vœu d'ouvrir une deuxième
école, «British Campus Algeria»,

en 2024.
Le Royaume-Uni a également

félicité la partie algérienne pour
la décision de créer un centre
culturel à Londres pour promou-
voir et élargir les relations cultu-
relles entre les deux pays.

Engagement renouvelé
pour une solution 

politique juste 
garantissant le droit 
à l'autodétermination
du peuple sahraoui
Les deux ministres ont évo-

qué lors de la 2e session du dia-
logue stratégique, les questions
régionales et multilatérales d'in-
térêt commun, échangeant leurs
évaluations de la situation dans
la région MENA et au Sahel,
selon le communiqué commun.

Ils ont réaffirmé leur «engage-
ment commun au dialogue poli-
tique régulier et aux échanges de
haut niveau, en vue d'approfondir
la compréhension et renforcer la
coopération sur les questions
régionales et internationales d'in-
térêt commun». 

Ils se sont également enga-
gés à «promouvoir la paix, la

sécurité et la stabilité dans leur
région et au niveau international,
à travers la coordination et la
coopération étroites au sein des
organisations et fora internatio-
naux».

Les deux parties ont, par
ailleurs, exprimé leur «inquiétu-
de» face aux changements de
gouvernements anticonstitution-
nels, y compris dans la région du
Sahel, relevant l'importance de
traiter les causes profondes de
l'instabilité.

La situation sécuritaire au Mali
et l'impératif de parvenir à une
solution à la crise du Niger
étaient «parmi les questions par-
ticulièrement préoccupantes»,
ajoute le texte.

Concernant la situation
actuelle au Moyen-Orient, les
deux parties ont exprimé leur
«profonde préoccupation» face à
la détérioration de la situation
humanitaire, appelant à la pro-
tection des civils et à la facilita-
tion de l'acheminement des
aides humanitaires, tout en affir-
mant leur soutien à la solution à
deux Etats sur la base des fron-
tières de 1967 comme «seule
solution» au conflit.

S'agissant de la question du

Sahara occidental, les deux par-
ties ont réaffirmé leur «engage-
ment à parvenir à une solution
politique juste, durable et mutuel-
lement acceptable, sur la base
du règlement onusien qui prévoit
le droit à l'autodétermination du
peuple sahraoui, conformément
aux principes et objectifs de la
Charte des Nations unies». Elles
ont également réaffirmé leur
«plein soutien aux efforts de
l'Envoyé personnel du Secrétaire
général des Nations unies,
Staffan de Mistura, ainsi qu'à la
Minurso».

Sur un autre registre, le
Royaume-Uni a félicité l'Algérie
pour son élection comme
membre au Conseil de sécurité
et au Conseil des droits de l'hom-
me de l'ONU, exprimant son
intention de soutenir les priorités
de l'Algérie durant et après son
prochain mandat au Conseil de
sécurité sur les questions d'inté-
rêt commun, y compris celles
liées à la stabilité, à la sécurité,
aux droits de l'homme, à la situa-
tion dans la région du Sahel et
aux changements anticonstitu-
tionnels de gouvernements dans
la région. 

H. N.

 L'Algérie et le Royaume-Uni ont convenu de
poursuivre le renforcement et la consolidation
du partenariat bilatéral dans tous les domaines
et de coopérer sur les questions régionales et

internationales d'intérêt commun, selon le
Communiqué commun sanctionnant les

travaux de la 2e session du dialogue
stratégique entre les deux pays.

Algérie/Royaume-Uni

A c t u e l

L e ministère de la Poste et
des Télécommunications
a entamé la publication,

sur les pages de ses réseaux
sociaux, d'une série de publica-
tions sur la protection des
enfants sur internet.

Cette démarche s'inscrit,
selon les explications du ministè-
re, au titre de l'un des axes stra-
tégiques adoptés par le secteur
qui est «la protection des droits
du citoyen et la consécration de
l'éthique de l'utilisation de cette
technologie conformément aux

valeurs de la société algérienne».
A cet égard, le ministère de la

Poste et des
Télécommunications a précisé
que dans le contexte de la pro-
pagation massive de l'utilisation
d'internet, qui n'est pas sans
risque, notamment pour la caté-
gorie des enfants, il est devenu
nécessaire de prendre les
mesures adéquates afin de sen-
sibiliser à ces risques et les limi-
ter, à travers l'implication de
toutes les parties concernées par
la protection des enfants sur

internet.A travers ces publica-
tions, les différents risques aux-
quels sont confrontés les enfants
seront déterminés, à l'instar de
l'intimidation, le contenu inappro-
prié et l'arnaque, avec des
recommandations pratiques
pour assurer leur protection. 

Le ministère mettra l'accent, à
travers ces publications, sur le
rôle des parents qui endossent
la responsabilité de sensibiliser
leurs enfants sur ce qui est per-
mis sur internet et le temps qu'ils
peuvent lui consacrer, ainsi que

sur le rôle imputé aux ensei-
gnants et aux éducateurs dans
l'accompagnement pour assurer
une utilisation sans risque.

Cette série de publications
évoquera également des sujets
liés à la protection des enfants
durant l'utilisation des réseaux
sociaux et la messagerie électro-
nique, ainsi que d'autres sujets
relatifs aux jeux vidéos et à la
piraterie, en sus de la probléma-
tique de l'addiction de l'enfant
aux écrans.

K. L.

Ministère de la Poste et des Télécommunications

Des publications sur la protection 
des enfants sur internet 



Par Fatah S.

L
e baril de Brent de la
mer du Nord pour livrai-
son en janvier a gagné
4,12 % à 80,61 dollars,

repassant au-dessus de la barre
des 80 dollars. Son équivalent

américain, le baril de West Texas
Intermediate (WTI) pour livraison
en décembre, a bondi de 4,10 %
à 75,89 dollars. La veille, les
deux références mondiales
avaient dévissé, tombant toutes
deux à leurs plus bas niveaux
depuis début juillet, à 76,60 dol-

lars le baril de Brent, et 72,16
dollars le baril de WTI. 

La préoccupation des acteurs
du marché pétrolier est désor-
mais dirigée vers l'Opep+
(Organisation des pays exporta-
teurs de pétrole et leurs alliés),
La prochaine réunion ministériel-

le est prévue le 26 novembre à
Vienne, siège de l'alliance. Les
analystes estiment qu'une inter-
vention de cette alliance devient
de plus en plus probable à
mesure que les prix du pétrole
baissent.

Bjarne Schieldrop, analyste
chez Seb, cité par l'agence AFP,
souligne l'importance de la pro-
chaine réunion de l'Opep+.
Selon lui, l'organisation doit four-
nir des indications solides sur
ses intentions pour l'année
2024. Il pose la question de
savoir si l'Arabie saoudite, avec
éventuellement le soutien de la
Russie, continuera à assumer
seule le fardeau des réductions
de production ou si d'autres
membres de l'Opep seront
appelés à contribuer pour stabi-
liser le marché.

Bjarne Schieldrop rappelle
que jusqu'à présent, l'Arabie
saoudite, avec un soutien limité
de la Russie, a pris des mesures
proactives pour gérer le marché
pétrolier en procédant à des
réductions de sa production. En

avril, le royaume produisait
encore 10,5 millions de barils
par jour, mais a depuis réduit ce
chiffre à 9 millions de barils par
jour, niveau actuel de sa produc-
tion.

F. S.

Les cours reprennent leur hausse 
 Les cours du pétrole se sont repris vendredi après leur forte chute de la veille, l'attention du marché se portant désormais

sur l'Opep+, qui se réunit la semaine prochaine et qui pourrait intervenir pour enrayer la baisse des prix.

L e Nigéria prévoit une bais-
se de 4,4 % de sa produc-
tion de cacao au cours de

la campagne 2023-2024, selon le
dernier rapport de la Bourse pri-
vée des matières premières
Commodities Exchange (Afex).
La production de cacao attendue
avoisinerait les 2 960 000 tonnes,

soit 130 600 tonnes de moins par
rapport à la campagne précé-
dente, affirme le rapport sur la
production agricole. 

L'Afex explique ce recul par le
vieillissement des arbres. 

«De nombreux cacaoyers
atteignent déjà la fin de leur cycle
de vie productif, ce qui a entraîné

une baisse des rendements», a-t-
on expliqué, ajoutant que «très
peu de personnes plantent de
nouveaux cacaoyers». 

La dynamique doit passer de
la petite agriculture à l'agriculture
commerciale à grande échelle,
et pour ce faire, des investisse-
ments à long terme sont néces-

saires, a recommandé Akinyinka
Akintunde, PDG de Afex.

A cela s'ajoute la propagation
de la maladie des cabosses
noires (une maladie fongique
des cacaoyers qui se développe
dans des conditions humides
prolongées) et les précipitations
tardives dans certaines zones de

culture du sud-ouest du pays qui
devraient aussi affecter la pro-
ductivité.

Le Nigeria est le troisième
producteur de cacao en Afrique
de l'Ouest, loin dernière la Côte
d'Ivoir et le Ghana.

N. T.

Nigeria
La production de cacao devrait baisser de 4,4 % durant la campagne 2023-2024  

L e prix de l'or a bénéficié
d'un important rebond sur
la semaine en se rappro-

chant de nouveau de la barre de
2 000 dollars l'once, porté par la
baisse des rendements des obli-
gations et la faiblesse du dollar,
qui ont souffert de données éco-
nomiques n'incitant pas à de

futures hausses de taux.
L'once d'or s'échangeait à 
1 979,11 dollars vendredi, contre
1 940,20 dollars sept jours plus
tôt en fin d'échanges, en même
temps que le billet vert souffrait
de «la publication cette semaine
de données économiques améri-
caines qui semblent remettre en

question la nécessité d'une nou-
velle hausse des taux de la
Réserve fédérale (Fed), tout en
renforçant les prévisions d'une
baisse de taux en 2024»,
explique des analystes du mar-
ché aurifère.

«Le dollar et les rendements
des bons du Trésor américains

ont pâti de ces projections, ce
qui a renforcé en comparaison
l'attractivité des métaux précieux
comme valeur refuge». Face à un
panier de grandes monnaies, le
Dollar Index a ainsi reculé sur la
semaine d'environ 1,70 % à
104,108 points vendredi.

Les investisseurs semblent

«estimer qu'aucun resserrement
supplémentaire ne sera néces-
saire», ce qui rend le dollar vul-
nérable à une nouvelle baisse à
court terme, et pourrait continuer
de soutenir les prix de l'or à l'ave-
nir, a-t-on estimé. 

Agences 

Matières premières
L'or frôle la barre des 2 000 dollars l'once  

L e président de la Banque
centrale allemande a esti-
mé  que les taux d'intérêt

ne devront pas être réduits «trop
tôt», le resserrement monétaire
n'ayant pas encore produit tous
ses effets sur le niveau d'infla-
tion.

«Il ne serait pas judicieux de
commencer à réduire les taux
d'intérêt trop tôt», a déclaré
Joachim Nagel, président de la
Bundesbank, lors d'un congrès
bancaire à Francfort.

Avec la chute des prix de 
l'énergie, les taux élevés ont
contribué à ramener l'inflation à

2,9 % sur un an en octobre en
zone euro, contre 10,6 % un an
plus tôt.

Mais à baisser les taux trop
vite, le risque serait, dans un
contexte de remontée d'inflation
si les prix d'énergie se tendent
de nouveau, de devoir à nou-
veau resserrer les vannes du cré-
dit. «Il s'agit d'être patient et main-
tenir le cap pour récolter les fruits
du resserrement en termes de
désinflation», selon M. Nagel.

Les taux d'intérêt directeurs
de la BCE ont été portés à leur
plus haut historique – le principal
d'entre eux sur les dépôts campe

désormais à 4 % – entre juillet
2022 et septembre 2023, pour
combattre une inflation record en
zone euro.

Ces taux «devront donc rester
à un niveau élevé pendant une
période suffisante», a martelé le
banquier central allemand,
connu pour ses positions ortho-
doxes en matière de politique
monétaire.

Dans la même veine, la prési-
dente de la BCE, Christine
Lagarde, a estimé il y a une
semaine qu'un changement sur
les taux «n'est pas quelque
chose qui se passera dans les

prochains trimestres». 
M. Nagel s'est voulu optimiste

sur le fait qu'avoir des taux éle-
vés, dans le but de freiner la
demande et calmer la pression
sur les prix, ne «signifie pas
nécessairement provoquer une
récession».

La zone euro évitera, selon
lui, un «atterrissage brutal» de 
l'économie, grâce à des marchés
du travail stables robustes, des
niveaux d'endettement favo-
rables des entreprises et des
ménages et une forte activité
d'investissement.

Salima K. 

Allemagne 

Les taux ne devront pas baisser «trop
tôt», prévient le patron de la Bundesbank

Pétrole
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Chine 
Le secteur de la

construction
navale poursuit sa

forte expansion
L'industrie chinoise de la
construction navale est restée
en tête au niveau mondial au
cours des dix premiers mois de
2023, avec une forte croissance
de la production et des
nouvelles commandes, selon
les données de l'Association
chinoise de la construction
navale.   La production de la
construction navale du pays a
augmenté de 12% en
glissement annuel pour
atteindre 34,56 millions de
tonnes de port en lourd (TPL)
de janvier à octobre,
représentant 49,7% sur le total
mondial, selon l'Association.  
Les nouvelles commandes ont
augmenté de 63,3% sur un an à
61,06 millions de TPL,
représentant 67% du total
mondial pendant la période, a
précisé la même source. Le
volume des commandes en
cours pour l'industrie s'est élevé
à 133,82 millions de TPL à la fin
du mois d'octobre, en hausse
de 28,1% par rapport à l'année
précédente et représentant
54,4% du total mondial.   
Les constructeurs navals du
pays ont exporté des navires
d'une valeur combinée de 21,14
milliards de dollars au cours
des dix premiers mois, soit une
augmentation de 21% par
rapport à la même période de
l'année dernière, d'après
l'Association. 

R. E.
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Par Abla Selles

L
e but majeur de cette
démarche est de renouer
le contact entre le musée
et le public tout en propo-

sant des activités qui intéressent
toutes les tranches d’âge. Ce
programme, qui débute au mois
de décembre prochain, propose
de nombreux ateliers qui seront
animés par des spécialistes du
secteur. 

A Alger, le Musée national
public des beaux-arts d’Alger
propose aux enfants des ateliers
de dessin chaque mardi, des
ateliers spéciaux pour les
vacances ainsi que des exposi-
tions d’objets anciens et livres
d’histoire.  Pour sa part, le Musée
public national des antiquités
anciennes propose deux pro-
grammes. Le premier concerne
les enfants et le deuxième est
destiné aux adultes. Aux enfants,
le musée propose des ateliers de
mosaïque, le dessin sur céra-
mique, le tissage traditionnel,
coloration sur divers supports
ainsi que le moulage et la pote-
rie. Les mêmes ateliers sont des-
tinés aussi aux adultes mais avec
des techniques diverses et plus
de détails. Le Musée public
national du Bardo a choisi quant
à lui des ateliers différents. Le
public du Musée du Bardo est
invité à participer aux ateliers

d’art rupestre, fouilles archéolo-
giques, poupées traditionnelles,
poterie, Al-Tfinagh, costumes
préhistoriques, la chasse dans la
préhistoire, le tatouage tradition-
nel et la lecture.      

Le Musée public national des
arts et traditions populaires pro-
pose aux jeunes de vivre des
moments conviviaux d’antan en
pratiquant des jeux de nos
ancêtres. Les écoliers prennent
part à ce programme en assis-
tant à des ateliers pédagogiques
sur l’art de la décoration, des
miniatures et de la calligraphie
arabe organisés par le Musée
national de la décoration, des
miniatures et de la calligraphie.
Le Musée public national d’art
moderne et contemporain parti-
cipe lui aussi dans cette dyna-
mique nationale avec des ate-
liers destinés spécialement aux
écoliers. Les ateliers du Musée
maritime national sont proposés
aux différentes tranches d’âge.
Les musées régionaux d’Oran,
Sétif, Tlemcen, Constantine,
Boussaâda, Cherchell, Chlef,
Khenchla, Médéa, Meniaa,
Tébessa, Tassili N’adjer et
l’Ahagar, proposent des ateliers
selon la particularité culturelle de
chaque région. Le ministère de
la Culture propose aux écoliers
de différentes régions du pays le
cartable muséal. Ce dernier

contient des petits livres et bro-
chures sur l’activité du musée et
le thème du patrimoine. Des bro-
chures présentant des monu-
ments historiques, des pratiques
et jeux ancestraux sont aussi dis-

tribuées aux élèves des trois
cycles scolaires. Des artisans
ayant participé à l’épanouisse-
ment de l’art ainsi que des gale-
ries connues sont présentés aux
élèves. Il est à noter que cette

dynamique muséale se veut,
entre autres, une occasion pour
présenter à la nouvelle généra-
tion le patrimoine national dans
toutes ses dimensions.  

A. S.

Une nouvelle dynamique lancée 
Une nouvelle dynamique muséale vient d'être annoncée par le ministère de la Culture et des Arts. En effet, tous

les musées du pays ainsi que les annexes sont concernés par des programmes culturels riches et variés.

La reconstitution des derniers
mois de la présence de la

famille d’Alexandre Arcady à
Alger, peu avant l’indépendance,
raconte avec nostalgie le drame
de tous les pieds-noirs, notam-
ment de la communauté juive.
Quand il reparle de l’immeuble
de la rue du Lézard au cœur de
La Casbah d’Alger, on sent une
pointe d’émotion dans la voix
d’Alexandre Arcady. Malgré le
livre et le film, «Le petit blond de
la Casbah», qui raconte comment
sa famille a fui face à la pression
des attentats, une partie du

gamin est restée dans l’apparte-
ment et les parties communes de
ce bâtiment accueillant plusieurs
familles de différentes origines.
«Au 7 rue du Lézard, c’était la
convivialité absolue, explique-t-il.
Les portes étaient toujours
ouvertes, on n’avait pas besoin
d’invitation pour aller chez les uns
ou chez les autres. Et les fêtes
religieuses étaient les fêtes pour
tout le monde. Mais ce n’était pas
idyllique pour autant. Les com-
munautés étaient cloisonnées,
même si tous parlaient la même
langue, l’arabe». Une entente

cordiale racontée dans un film
touchant, sensible et bourré de
nostalgie. Antoine (Léo
Campion) découvre le cinéma et
décide à 10 ans qu’il en fera son
métier. Il vit avec sa mère (Marie
Gillain), sensible, attentive, par-
fois un peu trop protectrice, son
père (Christian Berkel), ancien
légionnaire, droit, rigide, désar-
genté et ses quatre frères. Il croi-
se au quotidien Nicole (Iman
Perez), jeune Algérienne adoptée
par une cartomancienne, ses
oncles et tantes plus ou moins
fortunés et honnêtes (Pascal

Elbé, Dany Brillant, Judith El
Zein) et sa grand-mère Lisa, la
mémoire algérienne de la famille,
de l’immeuble, interprétée par un
incroyable Jean Benguigui qui
n’en est pas à son coup d’essai.
Alexandre Arcady a pensé à lui
en se souvenant d’un spectacle
où il endossait les habits de sa
mère et sa grand-mère pour
raconter, déjà, l’Algérie d’antan.

Mais le véritable personnage
principal du film reste la ville
d’Alger. Reconstituée à l’iden-
tique des années 60, puis au
début des années 2000, quand

Alexandre Arcady est retourné de
l’autre côté de la Grande Bleue
pour présenter son film «Là-bas
mon pays», la ville bouillonne,
resplendit, lumineuse et enso-
leillée, culturelle et animée. C’est
ce Paradis perdu qu’Alexandre
Arcady a voulu retrouver et offrir
aux autres rapatriés, déracinés
souvent inconsolables, en le
reconstituant sur pellicule. Une
nostalgie enfantine qui fait fi des
décennies et de cette frontière de
plus en plus infranchissable
qu’est la Méditerranée.

M. K.

«Le petit blond de la Casbah»

Une nostalgie touchante

Joaquin Phœnix arbore le bicorne de
l’empereur pour le très ambitieux

«Napoléon» de Ridley Scott, un pari à près
de 200 millions de dollars qui tente de
mêler batailles homériques et vie senti-
mentale de Bonaparte et a droit à une sor-
tie mondiale mercredi.

En 2h39, ce film à grand spectacle
retrace le destin de cette figure de l’histoi-
re française et européenne, depuis la
Révolution française jusqu’à son exil à
Saint-Hélène. Et insiste sur l’amour éper-
du du Corse pour Joséphine, sa première
épouse, incarnée par Vanessa Kirby.

Production anglo-saxonne oblige, c’est
dans la langue de la «perfide Albion» que
sont tournées les pages de l’histoire de
France. Y compris lorsque Tahar Rahim
interprète un personnage clé de la
Révolution, puis du Directoire, Paul

Barras. Cinéaste de la démesure, féru
d’histoire, le réalisateur de «Gladiator»,
«Blade Runner», «Thelma et Louise» et
créateur d’«Alien», avoue être captivé par
le destin d’un dirigeant ivre de conquêtes,
qui a mis l’Europe à feu et à sang.
«Clairement, l’homme a fasciné le monde,
en tant que dirigeant, diplomate, guerrier,
politique, et bien sûr comme dictateur. La
dictature implique que du sang soit
versé», a expliqué Ridley Scott lors d’une
table ronde à Paris.

Deux cents ans après sa mort, le Corse
reste une figure clivante, certains louant
son art de la guerre et d’autres dénonçant
les millions de morts des campagnes
napoléoniennes ou le qualifiant de fos-
soyeur de la Révolution. Le film refuse de
trancher. C’est évidemment à Paris, à
deux pas du tombeau de Napoléon aux

Invalides, qu’a été organisée l’avant-pre-
mière mondiale de cette superproduction,
en compagnie des acteurs. Une première
depuis la grève des acteurs hollywoo-
diens qui a pris fin début novembre.

Avec «Napoléon», Ridley Scott, dont
certains films sont devenus des clas-
siques mais qui n’a plus connu de succès
marquant depuis «Seul sur Mars» en 2015
avec Matt Damon, joue gros. A 85 ans,
c’est l’une de ses dernières chances de
s’inscrire dans les pas de légendes du
cinéma : Abel Gance, en 1927, avec une
fresque de sept heures sur l’empereur
français entrée dans l’histoire du 7e art,
mais aussi Stanley Kubrick.

Le réalisateur de «2001, l’odyssée de
l’espace» et «Orange Mécanique» rêvait
de tourner un «Napoléon» grandiose.
Projet démesuré qu’il n’a pas pu mener à

son terme avant son décès en 1999, mais
dont le scénario demeure. Celui que met
en images Ridley Scott suit Napoléon jus-
qu’à Moscou en proie aux flammes. Et
s’autorise quelques libertés avec
l’Histoire, Bonaparte assistant par
exemple à la décapitation de Marie-
Antoinette ou faisant tirer sur les
Pyramides.

Pour ressusciter en grande pompe la
geste napoléonienne, des débuts avec la
prise de Toulon à Waterloo en passant par
Austerlitz, le réalisateur a pu compter sur
les poches profondes d’Apple.

Contrairement à Netflix, la firme à la
pomme sort ses longs-métrages en
salles. Après avoir produit Martin
Scorsese («Killers of the Flower Moon»),
Apple se paye avec Ridley Scott un autre
réalisateur qui compte.

«Napoléon» au cinéma

L'empereur et ses peines de cœur

Activités muséales
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Par Rosa C.

Le camp du président sortant
parie sur une victoire au pre-
mier tour mais l’opposition

affirme d’ores et déjà qu’elle ne
reconnaît pas l’élection. Vingt-
quatre heures après le vote du 16
novembre à Madagascar, les pre-
miers résultats de la présidentiel-
le communiqués par la CENI, la
Commission nationale électorale
indépendante, sont très parcel-
laires et portent sur environ 10 %
des 27 375 bureaux de vote à tra-
vers le pays. Un chiffre est néan-
moins particulièrement scruté
dès à présent, celui de la partici-
pation. Dès le soir du vote, le

Collectif des 10 candidats d’op-
position qui ont appelé à boycot-
ter l’élection se félicitait des
«résultats provisoires du taux de
participation donné par les obser-
vateurs, qui sont au plus bas
depuis l’histoire électorale de
Madagascar». S’exprimant en
leur nom, l’un des 10 candidats,
Hajo Andriananainarivelo, avance
le chiffre de «22 % de participa-
tion», un chiffre qui n’est «pas offi-
ciel», précise-t-il. Par la voix de
son rapporteur général, Soava
Andriamarotafika, la CENI a
annoncé pour sa part un chiffre
de 39 % de participation, mais
basée sur seulement quelque
130 000 inscrits sur les 

11 millions d’électeurs... Un taux
de participation qui restera
constant lors des différentes
annonces de la CENI le lende-
main en fin de journée d’après 11
% des bureaux de vote. La CENI
a déclaré qu’elle donnerait les
résultats préliminaires le 24
novembre. S’il est difficile d’inter-
préter des chiffres de la CENI si
parcellaires, le Collectif des can-
didats fait le choix de s’appuyer
sur «les observateurs» pour faire
valoir une forte abstention. Et
pour cause, ils mettent en doute
l’impartialité de l’ensemble des
institutions nationales chargées
de l’élection, la CENI et la Haute
Cour constitutionnelle. Certaines
déclarations émanant de tiers ont
évoqué «une faible participation»,
à l’instar de l’ambassade des
États-Unis qui se dit «préoccu-
pée» par les rapports à travers le
pays. Citant des sources internes
à la CENI, l’AFP rapportait un
chiffre de 20 % voire moins.
L’Observatoire des élections
Safidy, une organisation de la
société civile malgache qui a
déployé 5 000 volontaires à tra-
vers le pays, déclarait que la par-
ticipation était deux fois moindre
à la mi-journée par rapport à la
précédente présidentielle. «Entre
2018 et aujourd’hui, il y a vraiment
une montée en puissance des
capacités d’expertise de la socié-
té civile à Madagascar, souligne
Christiane Rafidinarivo, chercheu-
re associée à Sciences Po. Face
aux nombreux dysfonctionne-
ments lors des élections passées,
des organisations de la société
civile ont mis en place des procé-
dés d’observation, d’enquête sur

tout le processus électoral. Cela
offre plus de possibilités de
recoupement». Diverses struc-
tures et organisations internatio-
nales ont également déployé une
mission d’observation de la prési-
dentielle à Madagascar, à l’instar
de la Communauté de dévelop-
pement de l’Afrique australe
(SADC), une organisation dont
Madagascar fait partie, ou encore
de la Communauté économique
et monétaire de l’Afrique centrale
(Cemac). Les observateurs inter-
nationaux sont censés apporter
une forme de garantie d’objectivi-
té. Quelle signification donner à
une faible participation ? «Cela
prouve que le peuple malgache a
montré sa maturité politique en
restant chez eux et en écoutant
l’appel du collectif et de toutes les
forces vives de la nation à ne pas
cautionner une élection volée 
d’avance et mal préparée et non

inclusive», déclare l’opposant
H a j o A n d r i a n a n a i n a r i v e l o .
L’économiste Olivier Vallée met
en avant d’autres ressorts. A
Madagascar, les campagnes
électorales sont marquées par la
distribution de cadeaux divers,
«l’occasion de rajouter quelques
milliers d’ariary [1 000 ariary équi-
vaut à 0,2 euros, NDLR] à des
budgets des personnes très
pauvres, d’avoir un sac de riz à
partager avant d’aller voter ou
après». Or, avec le boycott de
nombreux candidats, «l’offre de
présents électoraux a considéra-
blement diminué. C’est détermi-
nant, estime-t-il, car se rendre au
bureau de vote est pour beau-
coup de gens un effort consé-
quent, il faut marcher pendant des
kilomètres dans des conditions
pas toujours faciles. Pourquoi un
tel effort, s’il n’y a plus de récom-
pense immédiate ?». R. C. 

Présidentielle à Madagascar 

L’abstention, un désaveu 
pour le président sortant ? 

 Au lendemain du premier tour de la présidentielle à Madagascar, le taux de participation est scruté 
de près, alors que le collectif de dix candidats d'opposition avait appelé à boycotter le vote.

Dans un contexte de fortes tensions en France, où le conflit
israélo-palestinien s’est importé depuis le 7 octobre dernier,
le président français a organisé vendredi une nouvelle ren-

contre avec les chefs de partis pour discuter cette fois-ci de la très
attendue loi sur l’immigration qui doit être présentée instamment
par Gérald Darmanin. Une rencontre boudée par plusieurs diri-
geants de partis, à l’instar d’Éric Ciotti (Les Républicains), Olivier
Faure (Parti socialiste) et Manuel Bompard (La France Insoumise).
Pourtant, malgré les absences, la réunion officielle a abouti à une
conclusion : l’abandon du référendum sur l’immigration, dont le
lancement a été jugé peu pertinent en l’absence de consensus sur
le sujet, ont indiqué plusieurs participants à l’issue de la réunion.
«Un consensus s’est dégagé autour de la table sur le fait qu’il
paraissait compliqué d’élargir la possibilité de tenir des référen-
dums sur des sujets sociétaux tels que l’immigration», s’est réjoui
à la sortie, devant la presse, le chef du Parti communiste, Fabien
Roussel. «Je sors avec une grosse satisfaction, une satisfaction
immense, c’est qu’il n’y aura pas de référendum sur l’immigration»,
a renchéri la secrétaire nationale d’EELV, Marine Tondelier. Elle a
relevé que le chef du Rassemblement National, Jordan Bardella,
«était tout seul lors de cette réunion» à défendre l’idée de ce réfé-
rendum. «Ce n’est pas gentil de la part d’Éric Ciotti de l’avoir lais-
sé seul alors que c’était son idée», a-t-elle ajouté, en référence à
l’absence vendredi du patron des Républicains. «Le président
n’envisage pas pour l’instant cette possibilité, a confirmé Jordan
Bardella. J’ai été aujourd’hui à Saint-Denis le seul porte-parole de
ceux qui veulent maîtriser l’immigration», a-t-il estimé. Éric Ciotti a
rapidement réagi à distance : «Comme je l’avais prédit, les ren-
contres de Saint-Denis de ce jour n’ont abouti à rien. Le président
renonce même à l’idée d’un référendum sur l’immigration. Tout ça
pour ça !» Il a appelé la majorité présidentielle à voter en faveur
d’une proposition de loi de son parti «pour stopper l’immigration
de masse», à l’agenda de l’Assemblée le 7 décembre. Le secrétai-
re général de Renaissance, Stéphane Séjourné, a souligné que la
question posée vendredi par Emmanuel Macron «n’était pas de
savoir si on faisait ou pas un référendum sur l’immigration». « Il 
s’agissait d’une proposition très concrète […] d’élargissement du
champ du référendum de l’article 11 sur lequel il a consulté l’en-
semble des formations politiques». Selon le responsable macronis-
te, «il n’y a pas de majorité non plus sur l’objectif d’étendre le réfé-
rendum d’initiative citoyenne, avec l’abaissement des seuils pour
pouvoir l’organiser». En revanche, une majorité des participants
s’est prononcée, selon lui, en faveur de propositions pour un
mode de scrutin proportionnel. Emmanuel Macron, empêtré dans
une polémique concernant sa non-participation à la grande
marche contre l’antisémitisme en France organisée dimanche der-
nier, souhaitait tourner la page en focalisant l’attention sur la loi
immigration qui a le don de déchaîner les passions. Mais son ini-
tiative a été considérée comme un échec du fait de l’absence
notable de l’allié de circonstance de droite, sur qui la majorité pré-
sidentielle doit pouvoir compter à l’Assemblée Nationale pour faire
passer sa loi. Reste à voir comment le président fera pour recon-
quérir les faveurs de la droite, sans laquelle son gouvernement
devra passer en force au Parlement pour faire voter sa loi en utili-
sant une fois encore le 49.3, signe d’une faiblesse de mauvais
augure. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Échec
Commentaire 

Les Nations unies ont exprimé
vendredi 17 novembre leur

profonde préoccupation à propos
de la situation dans la région
éthiopienne instable de l’Amhara
(nord-ouest). L’organisation inter-
nationale affirme qu’une cinquan-
taine de civils y ont été tués
depuis début octobre. La région
de l’Amhara, la deuxième plus
peuplée d’Éthiopie, est en proie
depuis plusieurs semaines à de
violents heurts. L’armée éthio-
pienne et un groupe armé de
l’ethnie amhara, la milice Fano,
sont en conflit ouvert avec le gou-
vernement fédéral depuis des
mois. «Il est impératif que toutes
les parties s’abstiennent d’at-
taques illégales et prennent toutes
les mesures pour protéger les
civils», a déclaré dans un commu-
niqué Seif Magango, un porte-
parole du Haut-Commissariat des
Nations unies aux droits de
l’Homme. Il a notamment évoqué
«l’impact dévastateur» des
attaques de drones parmi la

population. Au moins 47 civils ont
été tués dans cinq attaques
depuis début octobre. Le secrétai-
re d’État américain Antony Blinken
s’est lui dit alarmé par les vio-
lences dans le pays lors d’un
appel avec le Premier ministre
éthiopien, Abiy Ahmed. Il a souli-
gné «l’importance du dialogue et
de la négociation pour résoudre le
conflit», a déclaré son porte-paro-
le, Matthew Miller. M. Blinken a
également loué les réformes de
M . A b i y q u i o n t c o n v a i n c u
Washington de reprendre la livrai-
son d’aide alimentaire dans l’en-
semble du pays, suspendue en
juin. Le 9 novembre, l’armée fédé-
rale éthiopienne a repris en
Amhara le contrôle de la ville sain-
te orthodoxe de Lalibela, après le
départ des miliciens qui s’en
étaient largement emparés un jour
auparavant. Aucun bilan officiel
des affrontements du 8 novembre
n’a été fourni, mais le jour suivant
un diacre de cette localité avait
indiqué à l’AFP avoir assisté aux

funérailles de 16 policiers tués
dans les combats. Il avait ajouté
qu’à sa connaissance, un habitant
avait été tué et une habitante bles-
sée par les forces fédérales. Selon
Seif Magango, qui n’a pas donné
de bilan de ces heurts, une
attaque de drones ayant touché
un arrêt de bus dans la localité de
Waber le 9 novembre a fait 13
morts. Trois jours plus tôt, un
drone présumé lancé par les
forces gouvernementales a tou-
ché une école primaire dans le
district de Wadera, tuant sept per-
sonnes dont trois enseignants, a-
t-il ajouté. Et le 4 novembre, six
personnes ont été tuées lorsque
les forces gouvernementales ont
frappé des zones résidentielles
dans la région de Gondar, ville la
plus peuplée de l’Amhara. Selon
M. Magango, 21 autres per-
sonnes, dont des responsables
gouvernementaux et du parti au
pouvoir, ont été tués par la milice
Fano dans deux attaques dis-
tinctes les 9 et 28 octobre. 

Des dizaines de morts lors de heurts 
en Amhara, s'inquiète l'ONU

Éthiopie 
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Eliminatoires du Mondial-2026 / Gr.G - 
2e journée) Mozambique-Algérie 

Les «Verts» pour confirmer

Par Mahfoud M.  

L
es Verts qui ont battu
les Ocean Stars non
sans difficulté, auront
comme objectif de dou-

bler la mise et de conforter cette
première place face à un adver-
saire qui n'a pas les mêmes
caractéristiques, ni les mêmes
ambitions que leur premier vis-à-
vis. En effet, il faut savoir que le
Mozambique revient fort ces der-
nières années sur la scène afri-
caine. Os Mambas (Les
Mambas) qui se trouvent à la
113e place au classement FIFA,
ont disputé quatre phases finales
de la CAN et disposent de
joueurs qui évoluent en Europe,
notamment au Portugal.  Drivée
par le coach Chiquinho Conde,
la sélection du Mozambique a
également bien commencé ces
éliminatoires, en l'emportant face
à son voisin botswanais (3-2), et

cherchera donc à confirmer
aussi à domicile. Le driver des
Verts, Djamel Belmadi, est donc
prévenu et sait désormais ce qui
l'attend lors de cette empoigna-
de. Belmadi avait d'ailleurs indi-
qué qu'il s'attendait à ce que le
match soit difficile, d'abord parce
que le Mozambique n'est pas du
niveau de la Somalie et ensuite
en raison de la forte fatigue
qu'accumuleront ses protégés
après un temps court de récupé-
ration (deux jours) et surtout un
long voyage, sachant qu'il y a
dix heures de vol entre Alger et
Maputo. Malgré cela, il compte
sur la détermination et le talent
de certains cadres pour tenter de
prendre le dessus sur les
Mozambicains afin de continuer
à dominer ce groupe G, même si
le chemin est encore long, puis-
qu'il reste encore huit autres
matchs à jouer, sachant que ces

éliminatoires s'étaleront sur deux
longues années. Pour ce qui est
de l'effectif, il faut savoir que
Belmadi effectuera quelques
changements dans le groupe, ce
qui est tout à fait normal, vu qu'il
avait laissé au repos certains élé-
ments lors du premier match
face à la Somalie. Enfin, la FIFA a
désigné un quatuor du Rwandais
pour officier le match de la 2e

journée du groupe G des élimi-
natoires de la Coupe du Monde
2026 - Zone Afrique, entre le
Mozambique et l'Algérie, aujour-
d’hui à Maputo. Il s'agit du direc-
teur de jeu Samuel Uwikunda,
qui sera assisté de  Diedonne
Mutuyimana (1er assistant) et Eric
Mugabo (2e assistant), alors que
le 4e arbitre est Jean-Claude
Ishimwe.                            

M. M.

La sélection nationale de football tentera, cet après-midi à
l'Estadio do Zimpeto à Maputo (14h00), de confirmer le premier

succès arraché jeudi dernier face à la Somalie, en éliminatoires du
Mondial 2026, en donnant la réplique au Mozambique pour le

compte de la deuxième journée de ce rendez-vous. 
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L'ES Mostaganem, auteur d'un
match nul en déplacement face
au promu l'ESM Koléa (0-0), a
conservé le fauteuil de leader du
groupe Centre-Ouest de la Ligue
2 de football amateur, au
moment où son dauphin le RC
Kouba a concédé sa première
défaite de la saison face au MCB
Oued Sly (1-2), pour le compte
de la 5e journée disputée vendre-
di.  Malgré ce premier faux après
quatre succès de rang,
l'Espérance de Mostaganem (13

points) possède trois points 
d'avance sur ses deux poursui-
vants directs, l'ESM Koléa et le
RC Kouba, qui se partagent la
deuxième place avec 10 points.
Dans le derby de l'Ouest, le GC
Mascara et l'ASM Oran se sont
quittés sur un score de parité 
(1-1) et restent aux contacts du
haut du classement en occupant
conjointement le quatrième rang
avec huit points, alors que le CR
Témouchent a renversé sur le fil
le WA Boufarik (2-1). 

Ligue 2 amateur (Gr. Centre-Ouest  - 5e j) 
L'ESM accrochée, le RCK battu 

La CAFa dévoilé ce vendredi les listes restreintes pour les catégo-
ries masculines des CAF Awards 2023.  Dix joueurs restent en lice
pour le titre très convoité de Joueur de l'Année, parmi lesquels l'inter-
national algérien Riyad Mahrez et le Sénégalais Sadio Mane, lauréat
de la dernière édition. Le Joueur interclubs de l'année compte 10 pré-
tendants dont les Algériens de l'USMA, Aimen Mahious et Zinedine
Belaid, vainqueurs de la Coupe de la Confédération, tandis que le
Gardien de but de l'année, le Jeune joueur de l'année, l'Entraîneur de
l'année, l'Equipe nationale de l'année et le Club de l'année, en comp-
tent cinq chacun. Pour l'entraîneur de l'année, l'Algérien Abdelhak
Benchikha est parmi les cinq nominés. L'ex-entraîneur de l'USM Alger
à conduit les Rouge et Noir au doublé Coupe de la Confédération et
la Supercpoupe de la CAF. Pour le club de l'année 2023, l'USM Alger
sera également en lice. Le lauréat de chaque catégorie sera détermi-
né par les votes d'un panel composé de la Commission Technique de
la CAF, de professionnels des médias, d'entraîneurs principaux et de
capitaines d'associations membres et de clubs impliqués dans les
phases de groupe des compétitions interclubs. 

Liste complète des nominés :
Joueur de l'Année
Riyad Mahrez (Algérie, Al Ahli)
Andre-Frank Zambo Anguissa (Cameroun, SSC Napoli)
Vincent Aboubacar (Cameroun, Besiktas)
Mohamed Salah (Egypte, Liverpool)
Achraf Hakimi (Maroc, Paris Saint-Germain)
Sofyan Amrabat (Maroc, Manchester United)
Yassine Bounou (Maroc, Al Hilal)
Youssef En-Nesyri (Maroc, Seville)
Victor Osimhen (Nigeria, SSC Naples)
10. Sadio Mane (Sénégal, Al Nassr)
Gardien de but de l'Année
Mohamed ElShenawy (Egypte, Al Ahly)
Yassine Bounou (Maroc, Al Hilal)
Andre Onana (Cameroun, Manchester United)
Ronwen Williams (Afrique du Sud, Mamelodi Sundowns)
Edouard Mendy (Sénégal, Al Ahli)
Joueur Interclubs de l'Année
Aymen Mahious (Algérie, USM Alger/Yverdon-Sport)
Zineddine Belaid (Algérie, USM Alger)
Fiston Mayele (RD Congo, Young Africans/Pyramids)
Mahmoud Abdel Moneim «Kahraba» (Egypte, Al Ahly)
Mohamed ElShenawy (Egypte, Al Ahly)
Yahia Attiyat Allah (Maroc, Wydad Club Athletic)
Yahya Jabrane (Maroc, Wydad Athletic Club)
Peter Shalulile (Namibie, Mamelodi Sundowns)
Percy Tau (Afrique du Sud, Al Ahly)
10. Ali Maaloul (Tunisie, Al Ahly)
Jeune Joueur de l'Année (U-21)
Dango Ouattara (Burkina Faso, Bournemouth)
Abdessamad Ezzalzouli (Maroc, Real Betis)
Bilal El Khannous (Maroc, KRC Genk)
Lamine Camara (Sénégal, Generation Foot/Metz)
Amara Diouf (Sénégal, Generation Foot)
Entraîneur de l'Année
Abdelhak Benchikha (USM Alger)
Marcel Koller (Al Ahly)
Tom Saintfiet (Gambie)
Walid Regragui (Maroc)
Aliou Cisse (Sénégal)
Equipe Nationale de l'Année
Gambie
Guinée-Equatoriale
Mauritanie
Maroc
Sénégal
Club de l'année (Messieurs)
USM Alger (Algérie)
Al Ahly (Egypte)
Wydad Athletic Club (Maroc)
Mamelodi Sundowns (Afrique du Sud)
Young Africans (Tanzanie)  

CAF Awards 2023 
La CAF dévoile les listes des finalistes

L e MC Alger a conforté sa
place du leader du cham-
pionnat de Ligue 1 Mobilis

de football, en atomisant la JS
Saoura (4-0) dans un stade du 5-
Juillet coloré, alors que le MC
Oran a signé son premier succès
de la saison à domicile face à
l'USM Khenchela (1-0), à l'occa-
sion de la première partie de la 6e

journée, devant se poursuivre
hier et aujourd’hui.

Grâce à un doublé de Belaïli
(53e, 89e s.p), et deux autres réa-
lisations de Naïdji (19e) et
Merzougui (90e+5), le Mouloudia
a confirmé son ambition en ali-
gnant un quatrième succès de
rang, face à une équipe de la
Saoura qui n'a pas pesé lourd.
Belaïli, qui aspire faire partie de
la liste des 23 joueurs de l'équipe
nationale en vue de la Coupe
d'Afrique des nations CAN-2023
(reportée à 2024), conforte sa
position en tête du classement
des buteurs avec 7 buts. Les
supporters du «Doyen» se sont

fait remarquer avant le coup
d'envoi du match en déployant
un «tifo» géant en solidarité avec
le peuple palestinien, victime
depuis plus d'un mois d'agres-
sions sionistes sauvages. Au
stade Benabdelmalek-Ramdane,
le NC Magra a réalisé la sensa-
tion en s'imposant sur le pelouse
du CS Constantine (1-0) grâce à
un but signé Bourahla en secon-
de période (70e). Si le «Nejdm»
confirme son redressement en
alignant un deuxième succès de
rang et un quatrième match sans
défaite, le CSC retombe dans
ses travers, alors qu'il restait
pourtant sur une victoire en
déplacement face au promu l'US
Souf (4-3).

Le MC El-Bayadh, grâce
notamment à un doublé de
Belmiloud (11e, 49e), n'a pas fait
dans la dentelle en laminant l'US
Souf (4-0), confirmant, à l'instar
du NCM, sa bonne dynamique,
en témoigne sa belle série en
cours de trois matchs sans défai-

te. En revanche, rien ne va plus
chez l'USS, qui n'arrive pas
amorcer son apprentissage
parmi l'élite, d'autant que les
joueurs de l'entraîneur Omar
Belatoui, sur la sellette, restent
sur un triste bilan de trois revers
de suite.

A l'Ouest du pays, il a fallu
attendre la 6e journée pour assis-
ter au premier succès du MC
Oran, à domicile face à l'USM
Khenchela (1-0). L'unique réali-
sation de la partie a été l'œuvre
de Bengrina (19e).  Côté khen-
cheli, rien ne se passe comme
prévu. Après un début de saison
exemplaire (trois victoires en
autant de matchs, NDLR),
l'USMK est en train de marquer
le pas avec cette troisième défai-
te de rang. La direction a annon-
cé cette semaine avoir résilié à
l'amiable le contrat de l'entraî-
neur tunisien Mourad El-Okbi.
Nadir Leknaoui est pressenti
pour prendre le relais.  

Raouf F. 

Ligue 1 Mobilis (6e J) 

Le MCA solide leader, le MCO gagne enfin 

Les Verts décidés
à l'emporter
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La récolte s’annonce maigre
pour la filière oléicole à Tizi-
Ouzou en raison des condi-

tions climatiques marquées par
la pluie qui tarde à venir, alors
que la campagne de la cueillette
des olives est lancée depuis plu-
sieurs jours, bien que son lance-
ment officiel et symbolique ait eu
lieu jeudi dernier depuis une hui-
lerie à Boumahni, dans la locali-
té d’Aïn Zaouia (32 km au sud-
ouest de Tizi Ouzou). Cette
absence de précipitations a
durement affecté les olives, les
rendant sèches dans la plupart
des oliveraies. Ainsi, selon les
prévisions de la DSA de Tizi
Ouzou, les plus de 38 000 hec-
tares englobant plus de 4,3 mil-
lions d’oliviers, dont plus 3,1 pro-
ductifs, donneront plus de 478
000 quintaux d’olives avec un
rendement de 16 quintaux par
hectare. Alors que la production
d’huile à la trituration atteindra,
selon la même source, 6,6 mil-
lions de litres avec un rendement
de 14 litres pour un quintal. De
l’avis des spécialistes en la
matière, la cueillette doit être
entamée sans attendre, surtout
pour les oliviers dont la colora-
tion a atteint les 70 %, comme
nous l’a expliqué Samia Hadjih
chargée de communication à la
direction des services agricoles
de la wilaya de Tizi-Ouzou, citant
l’exemple des oliveraies dans la
région du littoral. Selon elle,
«plus on tarde pour la cueillette,
plus la production de l’année sui-
vante sera impactée de manière
négative car l’olivier doit être en
phase de repos végétatif (som-
meil hivernal) durant la période
allant de décembre à février,
nécessaire pour se préparer à la
floraison». Il est indiqué ainsi de
terminer la cueillette avant la

période préci-
tée, d’où l’ap-
pel aux oléi-
culteurs, en
particulier, et à
tous les pro-
priétaires d’oli-
veraies, en
général, à
entamer la
récolte. Notre
interlocutrice
n’a pas man-
qué de rappe-
ler la nécessi-
té de respec-
ter les règles
et les conseils
d’une cueillette saine, notam-
ment les moyens utilisés et éviter
le stockage de l’olive pendant
longtemps avant la trituration ou
encore les conditions de conser-
vation de l’huile. Même les pro-
priétaires des 350 huileries en
activité à travers la wilaya de Tizi

Ouzou ont été appelés à ouvrir
leurs portes pour assurer la tritu-
ration des olives ramassées le
plus tôt possible et éviter le long
stockage dans des conditions
peu favorables pour obtenir une
huile de meilleure qualité. 

H. M.

Tizi Ouzou/ La cueillette des olives lancée

Une maigre récolte en vue pour
la seconde année consécutive 
 La production prévisionnelle de la récolte oléicole pour cette année à 
Tizi-Ouzou sera en hausse par rapport aux 5 millions de litres de l'année

dernière, mais elle demeure en baisse de 50 % comparativement à la
moyenne annuelle habituelle de 10 à 12 millions de litres, selon la Direction

locale des services agricoles.  

LE BILAN de l’incendie d’un
camion survenu lundi dernier
dans la commune d’El-Braya
(Oran) s’est alourdi à 8 décès, a-
t-on appris, hier, de source hos-
pitalière. Selon Bahi Yamina,
chargée de communication à
l’Etablissement hospitalier spé-
cialisé des brûlés «Dr Ouahrani-
Fethi-Mustapha», une huitième
personne est décédée vendredi
des suites de ses blessures,
alors qu’elle souffrait de brûlures
de troisième degré, tandis 
qu’une autre se trouve toujours
au niveau du service de réanima-
tion du même établissement
hospitalier. Pour rappel, un
incendie s’est déclaré lundi der-
nier dans un petit camion avec
des ouvriers à bord, sur la route
reliant les communes d’El-Braya
et Oued Tlelat, entraînant la mort
sur place de cinq personnes, qui
ont été carbonisées, et quatre
autres ont été brûlées, dont trois
sont morts des suites de leurs

blessures. Une enquête prélimi-
naire a été ouverte sur cet incen-
die et confiée à la brigade de
Gendarmerie nationale de Oued
Tlelat pour déterminer les
tenants et les aboutissants de
cette affaire, et présenter les res-
ponsables devant le Parquet de
la République près le tribunal de
Oued Tlelat, a indiqué un com-
muniqué du Parquet général
près la cour d’Oran. La même
source a souligné qu’«en appli-
cation des dispositions de l’ar-
ticle 11 du code de procédure
pénale et dans le but d’informer
l’opinion publique, le Parquet
général près la cour d’Oran a
appris que, le 13 novembre 2023
à neuf heures trente du matin, un
incendie s’est déclaré dans un
camion au niveau de la zone d’El-
Braya, relevant du tribunal de
Oued Tlelat, entraînant la mort de
sept personnes qui se trouvaient
à bord et deux brûlés actuelle-
ment sous traitement». Fatah B. 

Le bilan porté à 8 morts
Incendie d'un camion à Oran

LA MISE en place d’une ins-
tance nationale de lutte contre le
cancer traduit la volonté poli-
tique de mettre en place une
approche «coordonnée et globa-
le» pour lutter contre cette
pathologie, a affirmé, hier à
Alger, le président de
l’Association nationale des phar-
maciens algériens (ANPA), Dr
Mouadh Tabainet. «La récente
décision des pouvoirs publics de
mettre en place une instance
nationale de lutte contre le can-
cer en Algérie traduit la volonté
politique de mettre en place une
approche coordonnée et globale
pour lutter contre cette patholo-
gie et illustre l’importance accor-
dée à cette problématique», a
déclaré le Dr Tabainet, à l’ouver-
ture du 6e Sommet sur la phar-
macie du cancer.  Il a ajouté que
cette initiative «témoigne égale-
ment de la détermination des
autorités publiques à mobiliser
les ressources nécessaires pour
relever ce défi de la santé

publique», tout en insistant sur
«l’impératif de la durabilité du
financement adéquat pour assu-
rer un traitement de qualité aux
malades». Après avoir rappelé le
rôle «clé» du pharmacien dans la
chaîne de prise en charge des
malades, il a mis en avant la
contribution du spécialiste du
médicament s’agissant de «la
sécurisation de l’approvisionne-
ment en produits de qualité ainsi
que de la promotion des bonnes
pratiques pharmaceutiques».
Pour sa part, la représentante du
Conseil national économique,
social et environnemental
(Cnese), Nassima Belabbès, a
salué l’«impact positif» du 1er

«Plan Cancer», ayant permis de
réduire le taux de mortalité en
Algérie, la mise en place du
Registre national dédié à la lutte
contre cette pathologie, ainsi
que la multiplication des centres
anti-cancer à travers le territoire
national.

Hani B.

Volonté politique d'asseoir une
approche coordonnée et globale

Lutte contre le cancer

LES MATINALES de CARE
(Cercle d’action et de réflexion
pour l’entreprise) accueilleront,
mardi, une rencontre sous le
thème Dialogue algéro-suédois-
investissements responsables et
modèles d’affaires durables :
gage de développement et de
compétitivité ? Ce thème, ancré
dans le cadre de l’Agenda 2030
adopté par les Nations Unies,
sera discuté par un panel d’ex-
perts et avec la participation de
S.E. Mme Cecilia Ekholm,
Ambassadeur de Suède en char-
ge de la promotion du commerce
et des investissements durables.
La rencontre ouvrira la voie à des
discussions fructueuses sur la
durabilité et la responsabilité

sociétale des entreprises
(RSE).Mme Amel BENCHOUK,
Consultante en strate?gie- Coach
en de?veloppement personnel-
Membre de CARE, M. Fouad
BAGHLI, Directeur ge?ne?ral
AstraZeneca- Alge?rie et M.
Samir TOUMI, Directeur
ge?ne?ral Team Consulting-
Auteur» seront les animateurs de
cette conférence-Débat. Mettre
en lumière les pratiques commer-
ciales durables et responsables
en Algérie et en Suède et discuter
de l'intégration de la durabilité
comme avantage concurrentiel
dans la communauté des affaires
suédoise, seront parmi les objec-
tifs de cette rencontre.  M. S. 

«Investissements responsables et
modèles d'affaires durables» en débat 

Une rencontre organisée par le CARE et l'ambassade de Suède 

UN KILOGRAMME de
drogue dure (cocaïne) a été saisi
et deux personnes ont été arrê-
tées par les éléments du service
régional de lutte contre le trafic
illicite des stupéfiants à Ouargla,
a indiqué, vendredi, un commu-
nique des services de sécurité
de la wilaya. «L’opération a été
menée suite à l’exploitation d’in-
formations faisant état d’une per-
sonne qui transportait  une quan-
tité de drogue dure à bord d’un
véhicule utilitaire dans une des
daïras de la wilaya  de

Ghardaïa», a précisé la même
source. Le plan sécuritaire éla-
boré par les mêmes services a
permis l’arrestation de l’individu
en flagrant délit et en possession
de cette quantité de drogue,
estimée à 1 kg de cocaïne, et
d’une somme d’argent s’élevant
à 375 000 dinars représentant
les revenus de commercialisa-
tion des stupéfiants. La poursui-
te de l’enquête sur cette affaire a
permis également l’interpellation
d’un deuxième suspect.

Y. N.

1 kg de cocaïne saisi et deux
personnes arrêtées

Ouargla  


